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'prei et Théodore Lallomand et destinées aux mé
nages ouvriers les mieux tenus. Elle restera ou
verte jusque samedi prochain inclusivement, de ro 
heures du matin a 4 heures du soir. 

Ces prun?4, tris nombreuses, comme toujours, 
Consistent en objets de literie, ustensiles de mé
nage, linge, etc. La distribution en sera faite pu
bliquement le dimanche 0 juin, à dix heures et 
demie du matin, dans la salle des fêtes de l'Ins
titut Turgot, rue du Collège. 

MYSTERIEUX VOL DE BOIS DANS ON BATEAU 
QUAI DE LORIENT 

Cinq Inculpés gardés à vu* 
Cinq perfnnnes, soupçonnés d'être auteurs ou 

complices d'un vol de bois accompli dans un 
bateau amarré au quai «le Lorient, ont été tout-a-
tour interroges longuement «par M. Squivée 
commissaire de police du 3e arrondissement, dans 
la journée de samedi. La part de responsabilité 
de chacune d'elle, n'ayant pu être établie jusqu'ici 
d'une façon précise, toutes les cinq ont été main
tenues a la disposition du commissaire et erronées 
dans différents dépots en attendant la fin de l'en
quête. 

I.e vol a été commis dans la journée de ven
dredi, à proximité du pont 'lu Galon d'eau, où 
était amarré le bateau < Marthe », chargé de plan
chettes destinées à la fabrique de caisses de M. 
Monbel, "boulevard Gambetta. Le déchargement 
commenré vendredi matin avait été opéré par qua
tre ouvriers débardeurs employés au service d'un 
entrepreneur de la Grande Rue. Vendredi soir la 
police fut informée que les ouvriers profitant du 
manque de sur\cdlance, avaient a maintes repri
ses dans la journée transporté des charges de 
planches dans un estaminet voisin. Des ordres 
furent donnés aux agents de service du 5e arron
dissement, d'avoir a surveiller pendant la nuit le 
bateau, mais rien d'anormal ne se produisit. Sa
medi matin, le déchargement s'acheva sans inci
dent, le bateau partit à vide, et les ouvriers, 
croyant leur larcin inconnu, étaient occupés au 
déchargement d'un autre bateau de planchette, 
le t Risque-Tout » placé à proximité, quand vers 
dix heures arriva a l'improviste M. Squivée, com
missaire, ac< ompagné de plusieurs agents de sû
reté. 

Le magistrat se rendit aussitôt a l'estaminet 
indiqué et demanda à la cabarcticre si l'on n'avait 
pas déposé du bois cher elle. Celle-ci ne fit aucune 
difficulté pour reconnaître qu'effectivement, dans 
la matinée de vendredi, un individu était, venu lui 
demander vci s neuf heures un service, relui de 
bien vouloir garder cher elle jusqu'au samedi soir 
des planches qu'il se disposait à apporter. Ne con
naissant pas cet individu, n'ayant dit-elle aucun 
soupçon sir la provenance suspecte de la mar
chandise, elle ne refusa point ce qu'on lui deman
dait. 

La perquisition fut en effet fructueuse. Au gre
nier, dans une chambre du second étage, dans le 
corridor du premier, l'on d-Vovivrit des tas ce 
planchettes, mesurant de (leur a trois mètres. Il 
y en avait I'J4, pour une valeur de Rt francs envi
ron. Le patron ne s'était point jusque-là rendu 
compte du vol. Informé, il reconnut aussitôt sa 
marchandise, qui fut chargé vers midi sur un 
chariot et transportée dans son magasin. Le cha
riot était à moitié remnli. , 

Deux des ouvriers débardeurs rencontrés sur le 
quai, ont été mis aussitôt en état d'arrestation, les 
deux autres le furent dans le courant de l'après-
midi. La caharetirre. âgée de 57 ans, et honora
blement connue dans le quartier, a été également 
interrogée, puis arrêtée. Tous les cinq ont été 
écroués dans la soirée. 

Les enfants de la cabaretière. que nous avons 
interrogés, nous ont déclaré que la bonne foi de 
leur mire ne saurait être nvsc en doute ; son rôle 
s'est borné, disent-ils, à rendre un service à des 
gens dont elle ne pouvait connaître la mauvaise 
intention et dont elle ne saurait être tendue com
plice. Confrontée avec les débardeurs, elle n'a pu 
même, chose curieuse, les reconnaître ni affirmer 
qu'un d'eux, ou plusieurs, ou tous les quatre 
étaient entrés cher elle porteurs de planchettes. 
Ses enfants donnent sur cette particularité cette 
explication qui semble admissible : Leur mère, qui 
en raison de son âge, est atteinte de cécité par
tielle, n'a pu dévisager les débardeurs. Elle se trou
vait seule chez elle, et ceu- ci ont pu passer tan
dis qu'elle se trouvait dans la cuisine. La pauvre 
f;mme. tonte en pleurs, a été enfermée au dépôt 
du ae arrondissement. Ajoutons que l'un des dé
bardeurs, nommé Deroose. demeurant Grande-Rue, 
a avoué avoir transporté deux charges seulement i 
l'estaminet. 11 se g»rde bien, d'ailleurs, de d.'non-
cer ses complices. I.cs trois autres nient toute par
ticipation au larcin. En deux expéditions, Deroose 
n'a pourtant pas pu porter 164 planches. Si les 
cires des inculpés sont exacts, il faudrait alors ad
mettre que d'autres individus, qui vagabondaient 
fans doute le long du quai, auraient aidé a opérer 
ce déchargement clandestin. Nous serons, sans 
doute, bientôt fixés sur ce point. 

MARIACES. — Samedi, à on/e heures et demie, 
a été célébré, en l'église Saint Martin, le mariage 
de Mlle Yvonne Isoré, fille de M. Octave Isoré, di
recteur de l'école communa'e de la rue Tcrnaux, 
avec M. Arthur Delefosse, vovaçcur de commerce, 
a Lille. 

Les témoins de la mariée étaient : MM. Onésime 
Isoré, instituteur a Le-'r u"hem (P.-de-C), et 
Alexandre Cri mbet, ses nm-'cs ; pour le marié, 
MM. Gaston et Henri PeWo^se, voyageur et em
ployé de commerce a Lille, ses frères. 

On annonce le prochain mariage de Mlle 
Jeanne Leclcrcq, fille de M Camille Leclercq. ar
chitecte, avec M. Adolphe lluart, fils de M Fran
çois Huart, constructeur-m ranirien. à fille 

LES PENSIONS A DOMICILE D U ETRAN-
C E M , — On nous communique l'avis*suivant : 

L'Administration des Hosp es a |'|H-nneur d infor
mer les ayants-droit, que le;; s.- ours menMic!s en arpent 
accordés aux assistés de nationalité ctranftert et aux 
orphelins.-leur seront payés t-utiiue précédeiujnent. sur 
présentation île leur carte, mardi pnxluuu. 4 juin, à 
rHosriice Civil, nie de l'Hosi'iie. 

A partir du mois dv juillet, ces pension* leur seront-
payées. r<ir les soin* de l'Administration du lïurcau 
de t!iep.f."MB'UKe, au sii^c de cette Administration, rue 
Pelfart. 119. 

POUR LA COUTTE DE LAIT. — MM. Al 
phonsc Cassette et Charles Huvcnne, ont adressé a 
la « Goutte de Lait », une somme de 6 fr. 10, pro
duit d'uuc quête faite en faveur de l'œuvre, dans 
un dîner de première communion, chez M. A. Di-
dry, boulevard de Belfort. 

ARCHITECTES DES COMMUNES. — Notre 
concitoyen, M. I'aul Dclrtie, 11, rue Vauban, vient 
d'être nommé architecte des communes et des éta
blissements publics du département par arrêté pré
fectoral en date du 18 mai. 

«VIS AUX CONTRIBUABLES. — Le rôle re
latif a la taxe municipale de remplacement des 
droits d'octroi, sur les voitures (ICT trimestre), est 
déposé chez M. le receveur municipal et mis en 
recouvrement a partir du ter juin. 

AU SYNDICAT DES EMPLOYES DE TRAM
WAYS. — Une réunion du Syndicat des employés 
'de tramways a eu lieu, samedi soir, a l'occasion 
de la révocation d'un receveur, survenue dans les 
circonstances suivantes : 

Le 13 mai dernier, une dame accompagnée de sa 
fillette montait, place NaJaud, dans le tramway 
pour se rendre au Laboureur. Un contrôleur lui 
avant demandé ses billets, elle ne put lui montrer 
que des billets périmés, alors qu'elle venait d'en 
payer deux. Une enquête fut ouverte et le conduc
teur révoqué. 

Le syndicat, tout en protestant contre cette révo
cation, qu'il estime injustifiée nous prie d'inviter 
la personne qui fut mêlée a cet incident à se faire 
connaître à l'intéressé, 52, rue Couteau, à Wat-
trelos Elle lui rendra un grand service ainsi qu'a 
tout le personnel. 

UNE CRANDB MANIFESTATION SYNDI
CALE. — Le « Travailleur 1 publie l'information 
suivante : 

* Nous apprenons que a» syndicat* ouvriers ds Bou-

nvn«a>awaassj*waawMBiisBSB*«sBBiss«M 
baix projettent d'organiser, pour le courant da • 
juin, une grand* manifestation syndicale. 

* Cette manifestation qui comprendra une 
à la gare de plusieurs grands orateurs «t suivi» d 
cortège et d'un grand meeting, sera une démonstra
tion de la fore* grandissante du mouvement syndica
liste i Roubaix. Mlle sera en même temps une pro
testation contre les masures arbitraire» qu* prend le 
gouvernement actuel contre les syndicats ouvriers et 
se* militant». » 

On assure que M. Jaurès participera a cette 
manifestation avec M. Nègre, l'instituteur ré
voqué. 

UN DEPART POUR LE SANATORIUM DE 
SAINT-POL-SUR-MER. — Un premier départ 
d'enfants pour le Sanatorium de Saint-Pol-sur-
Mer a eu lieu, samedi matin, par le train de 6 
heures 18. 11 y avait 105 garçons et 45 filles. 

RIXE 8ANCLANTE RUÉ FRANKLIN. — Sa
medi, vers 6 heures 4s du soir, l'on amenait au 
commissariat du 3e arrondissement, un manœuvre 
de maçon, M. Pierre Demerleire, âgé d'une tren
taine d'années, qui portait une plaie pénétrante au 
côté droit de la figure, paT où le sang s'échap
pait en abondance. La blessure était le. résultat 
d'une rixe qui venait de se produire rue Franklin 
entre lui, et un ouvrier scieur de bois, M. Guil
laume Kerskens, 42 ans, demeurant dite rue, cour 
Crommclinck, 2. 

Ce dernier revenait, dR-il, du boulevard de Beau-
repaire, où il travaillait quand il rencontra, près 
de son habitation, M. Demerleire, qui venait à sa 
rencontre. Ce dernier avait jadis demeuré chez lui 
comme locataire, rue d'Alger. Des difficultés 
avaient ensuite surgi entre eux à propos d'une 
somme d'argent que M. Kerskens réclamait à son 
1 >• -ire, et les deux hommes étaient demeurés en
nemis. 

1..1 le voyant, M. Demerleire l'aurait bousculé, 
puis aurait tenté de lui porter un eoup de tête. 
Mais M. Kerskens para le coup de la main droite 
qui tenait à ce moment une gourde en fer émail-
lé. L'ustensile en atteignant l'adversaire à la tête, 
a causé la blessure. Le manœuvre de maçon a reçu 
des soins au poste de police. 

CYCLISTE CONTRE VOITURE. — M. Louis 
Duvinage, âgé de 25 ans, suivait à bicyclette same
di matin, le boulevard de Mulhouse, lorsqu'en tour
nant trop brusquement la rue de Lann <y, il se jeta 
sur une voiture qui stationnait à cet endroit et 
qu'il n'avait pas remarquée. La secousse fit perdre 
l'équilibre au cycliste qui tomba sur le pavé. Dans 
sa chute, il s'est-luxé le poignet gauche et contu
sionné aux jambes. Après avoir reçu des soins dans 
un estaminet voisin, M. Duvinage a pu regagner 
seul son domicile, au Nouveau Kouba'x. 

PIANOS, le plus granJ choix, les meilleurs prix. 
Maison SCRÉPEL, 13S bis, Grande-Kuc, Koubaix. 
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UN CHEVAL EMBALLE. — L'attelage de M. 

Carlos Hennebo, épicier, rue de l'Epeule, s'est em
ballé, samedi matin, vers onic heures et demie, à 
proximité du domicile de son maître tandis 
qu'il prenait la direction de la îue .les Arts. M. 
Hennebo, qui se trouvait dans la voiture avec ses 
deux enfants, a sauté sur la chaussée pour maî
triser son rhcAil, mais il n'y est pas parvenu. 

Rue de la Makellcrie, un boucher est parvenu à 
arrêter l'attelage, après avoir été traîné sur un 
parcours de 50 mètres environ. Il n'y a eu aucun 
accident. 

3, RUE SAINT-CEORCES. — t A la Petite 
Jeannette », chemises sur mesure, coupe irréoro-
chablcs, façon très soignée. Sur demande, on se 
rend à domicile pour soumettre choix et prendre 
mesure. 27Cj6id 

BLESSÉ EN TOMBANT. — Un apprenti-me
nuisier de M. Charles Vanwclden, entrepreneur, 
rue Daubcnlon, était rrcupé au tissage de MM. 
Leroux frères, rue de Tourcoing, lorsque ayant 
fait un faux mouvement, il tomba sur le sol. 

Dans sa chute, l'ouvrier, M. Arthur Legrand, 
âgé de 17 ans, demeurant à Esta'tnpuis, s'est 
fracturé les deux radius et s'est fait des contu
sions aux genoux. M. le docteur Carcttc lui a 
presfcrit six semaines de repos. 

LES AOtnDHVrS.' ]>U TRAVAIL. — Un tisserand 
de M. Auguste Lcpoutr* et de , M. Charles Léman, 
50 sns, rue de Maçon, 2, à Tcairooing. a eu en tom
bant le bras gauche cemprimé entre IV. 'ias.se et e bâti 

i de son métier Quinze jours de repos. Docteur Hur ez. 
I — Une. soigneuse de la filature de MM. Mulliez frères, 

Mme Cécile C'répel, 36 ;u.6, ruo de J'Omnielet. 12. s eu 
I l'index gauche écrasé par les pitrn ns de son métier. 
1 Vin«t jours de repos. Docteur Dispa. — lîn tùsrrnnd 
I de M. Auguste Lepoutre et Cie. M. Kléber Dhondt, 

15 ans, rue de l'Alouette. £2, ayant voulu couper une 
lame avec son couteau s'est b'.essé à la main droite. 
Trois semaines de repos. Docteur Vnn'aer. — Un aide-

I maçcm de M. Paul Passer, fils M. Georges Wngnon, 19 
| ans, rue de Denain. 49. a reçu sur I ôoaule gatlche un 

sac do erme-nt toi bé d'une voilure Quinze j >urs de 
repos. Docteur Drmré. — Un manœuvre de maçon de 
M. Jean Ryokewaert, entrepreneur, M. Denis Del-
croix, 18 sns. rue de Bétbime, 3, à Wsttrclo», a reçu 
ur» brique sur le qros orteil. Quinze jours de reoos. 
Docteur Jacqucmont. — Dans l'ûte!ier <le -construction 
de M. Léon Olivier, un ajusteur. M. Désiré Fréteur, 
19 ans. rue Da-rbo. 18, l'est blessé au pouce gauche en 
frappant avec son marteau. Quinze -ours de repos. Doc
teur Dispa. — Une soigneuse de MM. C. et J. PoTVt, 
fabreants. Mme Rosaie Terryn, 27 ans, rue de la 
liasse Masure, COÛT Agaehe. 'il, s'est fait des eontu-
sioT.s au poî rr.ct droit en Umbant sur son métier. 
Quinze jours <to repos. Docteur Vanl.ier. — Un mon
teur de MM. Devos frères, cari- ssiers M. Alfred Voi
s-an*, 10 ans. rue M'-nge. 6 a reçu sur le pouce gauche 
un coup de ri.(irt.\7ii. Quinze jo-irs de repes. Docteur 
Dapré. — tTn tnnnreuvre de M. F. IV uoreois. équa-
risseur, a Wntlienie*. M. Ju es Dcbosclière rue La
croix, cité Immobilière, s'est coupé au médius gauohô 
en nettcvnnt des carre <nx Quinze 1011,-3 de repos. Doc
teur Du.|>ié. — l'n tisserait! de MM. Hnet et Mac 
Avoy. M. Jiiler Deygère 43 ans. rue Femard c*ur 
Claris»*, 7. s'est f.Vt une en' rs* au pied droit en des
cendant un es,a];er. Quinze joura de repos. Docteur 
Dele.-neillerie — A la '-occ'é Anonvrro de l'Aima, un 
contremaître. M. Alfred Hébreux. "'3 ans, rue Cuvier, 
7. s'est blessé à la plante du nie I droit en parsant sur 
un clou. Vinjt jours de repei. Docteur Lepers. 

C'fisf sur l'UNDERWOOD. machine 
à écriture visible, que W Revert a, 
au concours clemParis 1907, écrit près 
de 17.000 ni"ts en quatre heures. 

Pour tous rensolpoernsnt» sur estto machine, s'adres
ser au bureau ilu tournai. 27304-1 

MOUVEMENT DE LA POPULATION. — Durant 
le mois île mai, la mairie a enregistré 21 mariages, 21 
na'sanccs, dont deux illéyitimes, deux mort-ués, et 18 
décès.. 

Les décès se répartissent comme il suit: moins de 1 
an : 6; de 1 à 19 ans: 2; de 20 i 39 ans: 2; de 40 i 
60 ans, 4 : de 60 et RU delà : 4. 

Les causes des décès sont les suivantes: tuberculose 
des poumons: 4; tubercules» des méninges: 1; cancer: 
2; ménigiiXe simple : 1 ; maladies erganiquet du cœur :6 : 
bronchite aiguë: 1; diarrhée et entérite : 3 ; débilite 
congénita.V : 1: autres maladies: 1. 

OUMMBXCKMCYT D 1NCENIMÏE. — Vendredi 
soir, vers onze lieure*. un commencement d'incendie 
s'est déclaré dans un hangar situé derrière la maison 
d* Mme veuve IVouvost, 12, rue Neuve, et servant 
d'arrière ruisi:*?. L'orage de vendredi soir a vraiseiubia-
blemerbt été la cause do cet incendie, car le poêle avait 
été éteint vers six heures, et le feu a surtout intéressé 
te coté du hangar opposé aa poêle. Voici comment on 
s'eut aperça de Tineendts. If me Joaathaa Honoré, nièce 
de Mme veuve Prouvost, qui habite au numéro 16 d* 
la même rue, s'était levé* vers onze heures pour allaiter 
son jeune enfant, quand elle fut frappée de la grande 
clarté qui régnait an dehors. 131* réveilla son mari qui 
courut voir à la fenêtre et s* rendit compte d* la situa
tion. Ssra perdra do temps. Mm* Honoré descendit et 
t-onrut réveiller des vois nt. Tous se mirent en devoir 
do combattre ce conisnoncoment d';ncendi#. le* uns 
omplissMt de* seaux d'eau, Us autres les vidant sur lies 
bois enflammés. De cette façon, le feu fut rapidement 
éteint. A ane heurs, tout était fini. Les dégits » élèvent 
à urb soixantaine de francs, non rouverts par «ne sosn 
ranc*. Mme veuve Prouvoct qui est âgée d* 73 ans. ha
bite avec son fils; mais celui <i travaillant la sait, elle 
se trouvait seule ou moment do l'incendie; aussi a-i-elle 
été fortement émotionnée. 

BRAS FRAC.TTIHE. — Mercredi soir, vers 6 heu
res, le petit Henri Dhl , 6 ans, dont les parents habi
tent rue l'hevreul. 46 jouait avec de jeune* camarade* 
autour des voiture* do forains établies rao du Pro
pres en vue de la dura***. Ear voobust dsasoadre do 

L la roue d'un chariot, sur laquelle il était monté, l'enfant 

PA€E g 
tomba si malheureusement <ju*r! se fractura l'avant brus 

fauche. Transporté au domicile de ass parents, le petit 
lessé reçut les soins do M. le docteur Dosrousseaux, 

qui réduisit la fracture at adapta 1* bras dsuss un appo
sait. L'enfant va aussi bien. 9110 possible «t commence 
déjà à sortir. 

PHARMACIEN OSI SEBVICI. — M. Fourllnnle. phar
macien, place Salnt-l'itrre, est de service aujourd'hui 
dimanche S juin. 

W A 8 0 U E H A L 
MORT AU RHOTMENT. — Nous avons annoncé 

hier la mort de M. Emile Henricart, survécu* à Mau-
beuge, an cours d'une période de treize jours s peine 
commencée. Le corps de M. Henricart sera ramené à 
Wasquehal dans la joramée de dimanche, et les funé
railles auront lieu le lundi 3 juin, k 9 heures et demie, 
en l'église du Oapreau. 

JOURNAL DE ROUBAIX 

• • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • 
m * 

N o u v e a u t é E t é 
TENNIS - BAINS DE MER 

GOLF 
THE FASHIONABLE 

ENGLISH TAIL0RS 
32 , Rue F a i d h e r b * . 32 , L ILLE 

Grand choix do costumes coutil pour garçonnets 
et fillettes. — Vêtements de sport et de tourisme 
en flanelle et toile. 28029 

LANNOY 
^ FLERS 

REUNION OU CONSEIL MUNICIPAL. — 
Le Conseil municipal s'est réuni samtdi to,r à huit 
heures, à la mairie, sons .la présidence de M. Louis 
Lepers. maire. Ktaicnt présents : ~M.\1. Tiers, Liénard, 
JJt'icajiips, Dutiiilltml, Picavet, Ducliitel. Bogcr Ixiri-
dant, Cuignet, Jjeroubaix, Mathon, Lussiex, Dérives, 
Du bar, d'oliet, Masqueoer, Willoquciim, Marchand, 
Coiibe. Itoussel. Absents : MM. Cochoteux, Monnrt. 

7-e compte a-tmiiii.-lriitif, de 1906 se présente comme 
suit: recettes. 68.911 fr. 26, dépenses. 64.373 fr. 10, 
doù un excéuent u« recettes de 4.633 fr. 16. 

lîwlyrt additionnel. — Le reliquat du dernier eœr-
oico, comportant uic Minime de 4.636 fr. 16 est repor
té au bud&et additionnel de cette année. 

Le budget «rimitil dv 1QC3 cc-t é;..bli IUIT les mêmes 
données que celui de l'exercice précédent. Quelques 
rnodilications ne" iui|x>ita:ite* ont été laites dans cer
taines dépensas. 

Le crédit de 2.000 francs affecté à la construction 
de la rue Gambetta a été maintenu au budget. Cette 
dépense sera utilisée pour d'autres routes. A. cet effet, 
la commission dey chemins se réunira mardi prochain, 
à quatre heures do l'après-midi, pour étudier la ques-
tiun. 

Entretien det rimelièrrt. — Le crédit affecté à l'en
tretien des cimetières er.t fixé à 120 francs au lieu do 
lOtl francs. 11 y aima donc une augmentation de dix 
francs par an îxjur chacun des deux ffsrdiens. 

Culte prole.tttrnt. — Une somme de lô francs étant 
inscrite au -budget au profit du paMeur protestant, M. 
Ouleir demande à M. le maire s'il y o nécessité de 
maintenir ce crédit. Lu conseiller proteste contre le 
maintien de cette allocation. 

M. le miire lui fait observer qu'il avait déjà sup-
m-imé cette de.pen.se au budget, mais que M. le Préfet 
l'a invité k rétablir ce crédit, en lui faisant remarquer 
que les protestants s'étaient conformés '• la loi de sépa
ration en aecenta-nt de former les cultuelles. 

Néanmoins, après ces explications, .\i. ic maire met 
la question aux voix. Par 17 voix contre 2, le crédit 
accordé au cirlto 71 rot «-.tant est supprimé. 

/'an.piera. — M. Wlloquettux est délégué à l'inspec
tion du service d inendie. 

Crtatinn d*«/i »'IIT<-/« de, vo'te. — M. 1* maire fait 
part an Conseil d* son intention de demander la création 
à Fiera d'im bureau de rioste avec télérraphe et télé

phone. L'assemblée donne mission à M. le maire ds sa 
roosoignar aux a* oaùV-do-^otto installation. 

Le Conseil as constitue alors à finis clos afin d'exa
miner les doeaaadea de plusieurs vieillards indigente 
011 infirmes sollicitant la pension prescrite par ls loi. 

La séance est levée A neuf heures et quart. 
FLERS-BREUCQ 

A PROPOS DU CRIME DE CROIX. — M. Gus
tave ,Her, no le 17 février 1674, charpentier-menuisier, 
rue .racquurt, 25, à Fiers lîreucq nous prie de dire qu'il 
rj'a rien de commun avec l'individu arrêté vendredi 
matin a Bruxel«s comme auteur ou complice présumé 
du crime de Croix. 

SAILLY 
LE CONSEIL MUNICIPAL se réunira le diman

che 9 juin, à 11 heures du matin, en session ds mai. 
L'ordre du jour porte la constitution de* divers bud
gets, l'assistance médicale et «.questions diverses ». 

UN OUVRIER MEDAILLE — M. Prosper Del*. 
rue. 66 ans, ouvrier agricole, chez M. Paul Deledalle, 
cultivateur, vient d être nommé titulaire de la médaille 
du travail. Il y a 26 ans environ qu'il est occupé à 
la « ferme Deimotte ». Ses amis se proposent d* lui 
taire aujourd'hui dùnsxxhe, une petite manifestation 
d* sympathie. 

LES FOURNITURES CLASSIQUES. — D a été 
procédé a la mairie sous la présidence de M. Jean Dele-
dalle, maire, assisté de son adjoint, M. ean Leuridon, 
à l'adjudication des fournitures classiques et des livres 
de prix destinés aux écoles communales pour les années 
1907-03-08 et 1910. Quatre libraires ont soumissionné. 
L'adjudication a été acquise à M. Degaz, libraire i 
Douai, qui a consenti un rabais de quarunte-et un pour 
cent. 

HEM 
FIANÇAILLES. — On annonce le prochain mariage 

de Mlle Antoinette Mulatoo, fille de M. Muuton. indus
triel, teinturier appretenr, avec M. Paul Delobel, doc
teur en médecine, a Lille. 

LEERS 
ACCIDENT DU TRAVAIL. — A l'usine Bayart frères 

et neveux. Hélène Casteialn. 18 ans. ttsserande. demeu
rant S W'attrelns. rue du Heck, a eu 1 annulaire gauche 
engagé dans l'excentrique en voulant retirer du déchet. 
M. le docteur Leplat a constaté une plate par écrase
ment de l'annulaire. Trots semaines de repos. 

SOUSCRIPTION 
ouverte en faveur de la famille Vanhooren, Je la 
Marlière, dont le père, malade, est resté veuf 
avec dix enfants. 

Reçu par le « Journal de floubaiz « : anonyme, 
1 franc; j'irai à pied, 0,10; un frère du travail, 
0,10; un domestique, 0,50; M. D. servante 0,10; 
H. Derieckcr, de Douai, 0,50; V. Small, 0,10; 
le prix d'un cigare, 0,10; un ouvrier nvaliiuureux 
moins malheureux que Vanhooren, 0,10; nn orphe
lin 0,20; une chopo de moins, 0,10; un© ouvrière 
qui ne prendra pas le tramway, 0,15; un pauvre, 
0,10; un chauffeur, 0,50; une bonne d'enfants,0,16 ; 
jeune aide-comptablo, 0,20; les petits ruiseeaux 
font les grandes rivières, 1 franc; tant pis! 0,60; 
Dieu saura, 0,10; M. Jules Petit, 10 francs; ano
nyme, Wattrelos, 2 francs. 

Reçu par il. l'abbf Tison: anonyme, 0,50; ano
nyme, 5 fr. ; M François Masurel, 20 fr. ; nno-
nyme, 1 fr. ; anonyme, 0,50; M. Kmile Bnrrois, 
conseiller général, 5 fr. ; Mme Kint-Iiopoutre, 
Mont-à-Leux, 1 f r. ; Marcel, 0,50; Mme Le jeune, 
Tourcoing, 0.S0; M. Vanderdonck, bouclier, La 
Mnrlièie, 1 fr. 60; Mme Bignou, 0,50; Mme Du-
rnisin, 1 fr. 

WATTRELOS 
A LA « GAULOISE ». — M. Pairl %beurme. pré

sident de la « Gauloise > est nommé secrétaire du jury 
au concours de çrymnastimie qui aura lieu à (Sourirai 
ie 9 juin prochain. M. H. Vergin. moniteur-céief est 
également membre du jury à ce concours (section belge). 

Les pupilles de la < Gauloise » prendront part à es 
concours (section française), sous la direction de leur 
moniteur. M. J. Denecker. Les adultes se préparent 
pour le concours do Calais, fin juin. 

LE SQUARE ACHILLE WIBAUX 
A ROUBAIX 

On inaugure. — Un jardin pour la pcpulatiep ouvrière 
du F©nie 17oy et de la Guinguette 

Parmi les œuvres dé grande utilité publique 
dont la municipalité ronbaisienne a conçu le pro
jet il n'en est pus de plu» intéressante, de plus 
utile, de plus démocratique, que la création d'un 
jardin public dan» les quartiers populeux du Fon-
tenoy et do la Guinguette. 

Ce s/juare acquis ré-emment par la Ville avec 
les fonds de l'emprunt <ïe 6 millions, sera inau
guré, aujourd'hui dimanche après-midi, par une 
solennité itrtistique donnéo avec le concours de la 
Musique municipale la Grande Harmonie et du 

Guinguette, un peu do l'activité qui leur manque. 
Le nouveau square qui est ouvert, à partir d'au

jourd'hui, au public, est, on le sait, l'ancienne pro 
pricté du regretté M. Achille Wibaux, industriel, 
chevalier de la Légion d'honneur, décédé il y a 
deux ans et demi. La ville l'a acquis pour 200.000 
francs environ avec l'habitation qu'il renferme et 
qui est destinée à être transformée en crèche mu
nicipale. Placé dans le haut Fontenoy, entl# la 
rue de Cassel, la Condition Publique et la voie du 
chemin de fer, en déblai à cet endroit, le jardin a 
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UN COIN DU SQUARE ACHILLE WIBAUX 

Choral Naduvd. Nous en donnons plus loin le pro
gramme. 

Il convient, h cette occasion, de souligner le 
caractère de grande utilité de cette création d'un 
jardin publie dans un quartier aussi dense. Noue 
avons déjà démontré la nécessité de réserver dans 
notre ville industrielle des « espace,* libres H OÙ 
la population vienne respirer à l'aise après les 
heures de travail doua des ateliers où 1 air est 
souvent confiné. 

L'Administration municipsle de Roubaix a obéi 
à cette pensée le jour clt elle a inscrit l'achat du 
nouveau square dans son programme de grands 
travaux et d'améliorations Voici, en effet, com
ment s'exprimait, a ce sujet, M. Gilbert Sayet, 
adjoint au maire, devant le 6bnseil municipal : 

« Quant à l'utilité de ce square, elle n'est pas 
discutable. Elle se jusjàf.e encore plus que par
tout ailleurs au milieu de quartiers ouvriers 
domine ceux du Fonieisey et de la Guinguette qui 
ae possèdent ni places, ni avenues, ni grandes 
artères d'aucune sorte, où leur population très 
dense puiaae venir respirer librement le grand air 
le dimanche ou chaque soir après le travail 11. 

Le rapporteur da projet faisait valoir, en ou- . 
tre, qu» le nMiveau jardin publie, on facilitant ' 
comme la square PiéTre-Cattrau, l'organisation do 
concerts «t de fête* publiques ou privée», aurait, 
en outre, l'avantage de donner aux importants 
quartiera très déshérités du Fontenoy «t de la 

12.000 mètres de superficie (le square Pierre Cat-
tcau en a 15.000, hôtel compris, et a coûté 500.000 
francs). 

Entièrement exécuté ou presque, ce jardin pos
sède des coins pittoresques ; il n'a exigé que des 
travaux peu important* pour passer de l'usage pri
vé à l'usage public. 

Répondant & un désir exprimé dans une pétition 
qui lui avait &i adressée par un groupe d'habi
tants du Fontenoy et de la Guinguette, la munici
palité a décidé de donner au nouveau square le nom 
de M. Achille Wibaux, cîslns le but de perpétuer le 
souvenir du grand industriel, de l'homme de bien 
qui fut toujours si généreux et du mutualiste 
d'avant-garde qui fonda la première société d« 
secours mutuels de Roubaix. 

La solennité d'inauguration aura lien à 4 heures 
et demie, elle sera publique. Voici le programme 
du concert qui sera donné par la < Grande Harmo
nie » et le s Choral Nadaud ». 

Orands-Harmenl*. — 1* Mardis militaire. Allier ; y* 
• Eros-, ouverture, Vidal; 3* BallM d* • Coppelia ., Léo 
Setlbes. 

eiwmi Miami. — i* • Hymne a ta Bannière •». Ber-
Isur. r «.Nutt de asal «, Badoux. Soliste. M. Majraer-
mans. Baryton 

ar«né*-H*rm*nt*. — t' Prélude si marne rongions» 
de « Loliengrin .. lt Warner ; r • Tann. pais* soxsr 
flûte, Coquelin ; 3' Marche de Triomphe, #. Paies, 

La répétition qui a lieu chaque dimanche, ne sa 
fers pas aujourdnui i cause du cônes de moniteurs 

3ni o* donne à Lille. Cet** répétition est reportée, S 
emain lundi soir, à huit heures et demie précises. 
aONTBAVBNTTON. — l a nsnoariaerr* a dtessé 

prooèa-vexbal de ooctaaventioai à M. Louis Plouvier. 
demeurant i Roubaix, fort Cayart, dont le chien était 
dépourvu de ooUier. 

LES EKTLAIBEL'RLS. — Quatre réverbères à gaz ont 
été allumés durant ht nuit de vendredi, rue Carnot aux 
abords d* la barrière du chemin ds fer. C'est le fait 
de mouvais plaisants. 

LA FRAUDE. — Les préposés Auguste Ikruin et 
EhiiW Debondt orA arrêté aux Ballons, un fraudosr, 
Jules Demsgfat, poêlier, demeurant i Boubaix, oour 
Flipo, qui était porteur de 46 kilos de esté, valeur 19? 
francs. 

Les préposés Gaucher et Trinox ont arrêté Célins 
Montagne, porteuse d* i kilos d* oaié, valeur 18 francs. 

WISSANT. Crand HAtal do la Dlsru*. Situation 
admirable sur le bord de la mer. Depuis 7 fr. par 
jour. Dernier confort. Pour tous renseignements, 
écrire à M. LECLERCQ, 28, rue Monthabor, Paris 

27980-* 

TOURCOING 
LA {SUPPRESSION DES PROCESSIONS 

Autour d ' u n manifesta 

Nous avons publié hier un appel aux catholiques 
tourquennois qui a été distribué en ville a des 
milliers d'exemplaires. On n'a point choisi ceux a 
qui on l'adressait et tout le monde, comme nous, a 
pu en avoir connaissance. La meilleure preuve 
d'ailleurs qu'il n'y avait aucun mystère autour de 
ce manifeste est bien ceci : il a paru dans les jour
naux, ce qui est la meilleure façon de le faire con
naître. 

Le passage essentiel de cet appel à la population 
était celui-ci : 

s Nous vous demandons : 
» 1° De pavoiser demain vos maisons, comme vous 

le faisiez chaque année à l'occasion de la procession du 
8*mt .Sacrement. Que partout, drapeau national et 
bannières flottent aux fenêtres de vos demeures. Ce 
que vous avez fait l'an passé pour honorer les person
nages qui visitèrent votre Exposition, vous saurez le 
faire cette année pour l'honneur de votre Iheu. 

» 2° Nous demandons à tous, (hommes et jeunes gens, 
femmes et jeunes filles, de vous rendre par jniùiers, 
demain, à 11 heures et demie, eur la place Charles-
Roussel, en face du grand portail de l'église .Saint-
Ohristop'he, et la., d'une seule voix, nous chanterons lo 
Credo et nous recevrons la bénédiction da Saint-Sacre
ment. » 

Si il y a là une protestation contre la suppres
sion des pro'cessions, il faut convenir qu'elle revêt 
un caractère particulièrement digne et s'annonce 
comme parfaitement pacifique. On ne voit pas ce 
que le drapeau national, même un jour de Fête-
Dieu, présente de révolutionnaire, ni en quoi le 
s Credo », qui est en plain-chant une profession 
de foi très émouvante, apparaît comme obliga
toirement subversif. 

Seulement, pour certains l'ordre public est en 
danger. C'est du moins ce que nous assure, avec 
un ton tragique outre mesure, l'organe officiel de 
la municipalité tourquennoise. Il a eu, ce n'était 
pas difficile, connaissance de la circulaire distri
buée vendredi soir et il s'en va criant : c Ils veulent 
troubler l'ordre!» 1 Ils », vous l'entendez bien, 
ce sont les catholiques. Est-ce que d'autres pour
raient être capables de cela? 

Mais lisons l'entrefilet. 11 en vaut la peine. 
« Dans nn factum anonyme sortant de l'imprimerie 

Deimotte, et qui aura été distribué au cours de la nuit 
demièro, on fait appel « aux hommes et jeunes gens >, 
aux femmesnet jeunes filles, pour se grouper dimanche 
à onze heures eî demie, place de la République, à l'ef
fet d'y recevoir la bénédiction et chanter le Credo 

> On sait c* que cela signifie. Le* ealotms ventent 
troubler l'ordre public comme ils l'ont déjà fait en 
tant d'autres circonstances. 

» L'arrêt pria par le maire est formel. Les attroupe
ments sur la voie publique sont interdits. 

» On veut obliger l'autorité à prendre des mesures. 
Elle les prendra et la cause cléricale aura sans doute 
quelques martyrs de plus, car l'ordre sera maintenu 
en dépit des énenrumènes. » 

Ces lignes sont prophétiques ou du moins ins
pirées. Notre confrère savait, dès hier, qu'en pré
vision de prétendues manifestations, une quaran
taine de gendarmes, sous les ordres de M. le ca
pitaine Lcbas, de Roubaix, arriveront à Tourcoing 
aujourd'hui matin, et seront logés à la caserne 
des pompiers. 

Que vont penser et dire les socialistes qui sa 
proposent aujourd'hui même de faire cortège à 
quelques conférenciers qui arrivent en gare ? Est-ce 
qu'on craint de les voir user, comme ies autres, 
de leur droit de citoyens libres ? 

Quoi qu'il en soit, les catholiques ne sauraient 
s'émouvoir. Leur manifestation pacifique n'offre 
rien qui soit de nature à justifier des mesures de 
rigueur, voire la moindre suspicion à leur endroit. 

RIXE AU COUTEAU 
Entra hommes lvr*s. — Un Massé récalcitrant. 

L enquêta * 
Vers deux heures, samedi après-midi, M. Nie-

derst, commissaire de police du 3e arrondisse
ment était informé qu'une rixe au couteau venait 
de se passer au Pont-de-Neuville. Un sieur Wal-
ter-Henri Vandestèene, 26 ans, journalier, rue de 
Gand, cour du Rossignol, avait été blessé, assez 
grièvement, disait-on, d'un coup de couteau, à 
la région lombaire. 

Accompagné de l'agent de sûreté Laverie et de 
M. le docteur Caudiolier qui avait été requis, 
M. Niedcrst, se rendit au domicile de Varfdestee-
nc. Celui-ci était au lit. 

Lorsque le magistrat eut déclaré sa qualité et 
fait connaître le but de sa visite, Vandestèene se 
leva et pria les personnes présentes de se retirer 
au plus vite, car il refusait énergiquement de se 
faire examiner par M. le docteur Caudrclicr. s Je 
saurais, disait-il, me panser moi-même. Mes af
faires n'intéressent ni le public ni la police. » 

M. Niedcrst se retira et se rendit alors au Pont-
de-Ncuvillc ou on avait déclaré que la scène avait 
eu lieu. A deux cents mètres environ de l'esta
minet du t Bout-du-Monde > se trouvait, aban
donnée une balladcusc peinte en verte, traînée 
par un.chien mouton noir. Sur le côté droit de 
la voiture on remarque que la plaque d'identité 
a été enlevés, M. Niedcrst ordonna de mettre la 
voiture et le chien en fourrière à la caserne des 
pompiers. 

D'où provenait cette voiture? M. Niedcrst le 
sut bientôt. Vers quatre heures, en effet, arrivait 
au poste un ouvrier maçon qui déclara avoir été 
témoin de la scène qui s'était passée au Pont-de-
Neuville entre Vandestèene et un chiffonnier. 

Les deux hommes qui .étaient complètement 
ivres se prirent de querelle et en vinrent aux 
mains. Le chiffonnier qui allait avoir le dessous 
tira de sa poche un couteau et en ports un coup 
à son antagoniste, puis il prit la fuite vers la 
Belgique abandonnant sa voiture. D'après le 
signalement fourni par le témoin, on croit qu'il 
s'agit d'un sreurj Joseph. V..., chiffonnier, au 

Christ, à Mouscron. 
Bien que Vandestèene ait refusé de porter plain

te, M. Niederst a ouvert une enquête et a avisé 
le Parquet. ^ 

MARIAGE. — Samedi matin s été célébré en 
l'église du Sacré-Cœur, le mariage de Mlle Berthe 
Piot, fille de M. et Mme Piot-Delmarquette, avec 
M. Maurice Duhem, fils de M. et Mme Duheas-
Lallemand, d'Armentières. Le consentement des 
époux a été reçu par M. Taobé Quennelle, ancien 
vicaire de la paroisse. 

MM. Eloi et Jean Coupleur ont Interprêté avec 
leur talent habituel, quelques morceaux de circons
tance pour chant et violoncelle, qui ont été très 
appréciés de l'assistance nombreuse qui se pres
sait a la cérémonie. 

LE NOUVEAU PROVISEUR DU LYCEE. — 
M. Windenbsrger, précédesameat nommé à titre 
provisoire, proviseur du lycée, est délégué dans 
les fonctions de censeur des études an lycée Saint-

[ Louis, • Paris, s» remplacement de M. Viguiert 
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